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ALLOCUTION DU REPRESENTANT SPECIAL A LA REUNION AVEC LES 
PARTIS POLITIQUES IVOIRIENS 
          (Abidjan, le 1 décembre 2011) 
 
Mesdames et Messieurs les représentants des partis  et des formations politiques 
 
Mesdames et Messieurs les candidates et candidats aux élections législatives du 11 
décembre 2011 
   
Mesdames 
 
Messieurs 
 
D’entrée de jeu, je voudrais vous remercier de votre présence  ici pour participer  à 

cette réunion de l’ONUCI avec les  partis et les groupements politiques. En tant que 

Représentant spécial du Secrétaire général Ban Ki-moon, j’accorde une importance 

particulière à des échanges avec tous les partis politiques en vue de les assurer de mon 

soutien en faveur d’un dialogue inclusif dans le pays. C’est la raison de notre présence 

ici. C’est vous, et non nous, qui constituez l’avenir politique de ce pays. L’ONU n’a 

pas de préférence, nous sommes là pour vous appuyer en toute impartialité pour un 

processus juste. 

 

Les partis politiques sont au cœur de tout système politique; ils représentent les 

volontaires et les membres de leurs groupements respectifs, ils organisent des 

rassemblements politiques et choisissent les candidats aux plus hautes fonctions dans 

le pays. De nombreuses personnes ne réalisent pas à quel point il est difficile d’animer 

et de gérer un parti politique; il y a toujours des opinions différentes, des intérêts 

différents et des positions différentes à concilier. Quel difficile métier que le vôtre et 

quel plaisir et quel honneur de vous accueillir aujourd’hui parmi nous.  

 

Je sais que je m’adresse à vous à un moment crucial pour la Côte d’Ivoire: Nos 

échanges ont lieu après une difficile période postélectorale, après la violence et les 

tensions politiques dans un contexte de changement. La plupart d’entre vous 
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pourraient avoir des opinions différentes sur l’avenir du pays, sur son développement 

économique, sa politique foncière, ses problèmes sécuritaires, l’urgence de nouvelles 

institutions et en tout premier lieu sur la façon de régler la sécurité des citoyens de ce 

pays. Je sais que nous parlons dans un contexte de discussions tendues autour de la 

justice nationale et de la justice internationale pour tous—et je répète pour tous—les 

possibles suspects de crimes commis au cours de la période postélectorale. 

 

Il est normal dans chaque pays—et je l’ai vu en plusieurs occasions en Afrique et dans 

le monde—qu’il y ait des divergences d’opinion. Ce qui est même positif. Cela 

empêche des œillères et aide même le pays à aller de l’avant. 

 

Cela dit, je ne connais aucun pays au monde qui ait pu avancer aussi bien au plan 

économique que politique sans que le dialogue entre partis politiques n’y ait été mené 

de manière constructive. La majorité des citoyens dans le monde détestent les jeux 

politiques et préfèreraient que le débat entre partis politiques se concentre sur l’avenir 

de leur pays. Je le sais pour avoir été moi-même homme politique et pour avoir 

travaillé dans des zones de conflit à travers le monde. 

 

La CEDEAO, l’Union Africaine et le Conseil de Sécurité des Nations Unies sont tous 

là parce qu’ils souhaitent un tel débat constructif dans ce pays et ils sont prêts à 

l’appuyer et à l’accompagner. Et nous demeurons prêts à soutenir tous les partis 

politiques—toutes chapelles confondues-- dans l’exécution de leur importante mission 

de représenter leurs membres et dans la façon dont ils veulent conduire leur campagne 

en toute responsabilité et solliciter l’adhésion à leurs idéaux. 

 

L’ONUCI est impartiale, contribue à la sécurité de tous, fournit son assistance en 

faveur du dialogue, pour le désarmement et la démobilisation, le développement 

économique et la création d’emploi pour la jeunesse de ce pays. Le moment de choisir 

un meilleur avenir pour tous les Ivoiriens est venu; le monde change rapidement, les 

opportunités économiques et politiques sont là pour être saisies. Il est heureux que les 

partis politiques soient ici aujourd’hui pour nous permettre d’expliquer que nous 

sommes là pour vous aider à ne pas rater le coche. 
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Les élections constituent un élément central de votre travail et la région ainsi que le 

monde sont prêts à vous aider à vous acquitter de cette importante mission. 

 

Nous sommes prêts à aider la Côte d’Ivoire pour que le maximum de sensibilités 

politiques participent à ces élections. Ceci est d’autant plus important que le scrutin 

législatif vient compléter l’élection présidentielle. C’est pour cette raison que demain 

je recevrai les candidats indépendants pour avoir des échanges avec eux. 

Pour l’ONUCI, la tenue imminente des élections législatives doit constituer une étape 

cruciale dans le processus de sortie de crise entrepris par la Cote d’Ivoire. 

 
Après des mois et des semaines de travail acharné, nous voici arrivés au cœur du 

processus électoral, concernant les législatives.  

 

Dans deux jours, la campagne électorale débutera : les candidats et les candidates 

sillonneront le pays pour exposer leurs différents programmes politiques aux 

électeurs. Il appartiendra à ceux- ci d’analyser ces programmes et de désigner par la 

voie des urnes leurs représentants et représentantes à l’Assemblée Nationale 

ivoirienne. 

 

Dans la perspective donc de cette échéance électorale, la rencontre d’aujourd’hui 

constitue une opportunité pour l’ONUCI de partager avec vous quelques réflexions 

sur les élections,  ainsi que pour vous informer des activités que j’ai menées dans le 

cadre de mon mandat depuis mon arrivée à Abidjan le 24 Octobre dernier.  

L’ONUCI a été mandatée par la Résolution 2000 (2001) du  Conseil de Sécurité des 

Nations Unies pour soutenir l’organisation et la tenue rapide d’élections législatives 

ouvertes, libres, régulières et transparentes. 

 

De plus, le Conseil de Sécurité a confié au Représentant Spécial du Secrétaire Général 

des Nations Unies la mission de certifier que tous les stades du processus électoral 

fournissent les garanties nécessaires pour la tenue de ces élections. 

 

Afin d’accompagner l’organisation des  élections législatives, l’ONUCI apporte un 

soutien  au niveau logistique, sécuritaire et politique.  
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Vous allez ainsi assister aux présentations techniques faites par les différentes 

composantes de l’ONUCI engagées dans le processus électoral et vous aurez plus tard 

l’opportunité d’échanger avec les intervenants. 

 

A mon niveau, j’ai engagé des contacts réguliers avec tous les acteurs politiques du 

pays ainsi qu’avec les partenaires internationaux et régionaux pour que  les autorités 

ivoiriennes posent les conditions pour la tenue d’élections dans un climat apaisé. 

 
Les partis et les forces politiques dans leur diversité doivent faire preuve d’un esprit 

constructif et de sérénité, éviter que le débat politique s’envenime et que la violence  

ressurgisse dans le champ politique.   

 

Dans un contexte politique qui se veut démocratique, les différents acteurs ne doivent 

pas en principe se positionner comme des ennemis mais plutôt comme des 

adversaires, avec l’exigence du respect mutuel.   
 

Dans le cadre de mes contacts et sur la base de mon mandat, j’ai pu rencontrer hier le 

Gouvernement. J’ai saisi cette occasion pour souligner quelques aspects qui, à mon 

avis, méritent une attention spéciale pour garantir le succès des élections.  

 

Il y a  d’abord, le défi de la sécurité. Il est essentiel d’assurer que les électeurs aient 

l’opportunité d’exprimer leur choix en toute sécurité et liberté.  

 

Comme vous le savez certainement, l’ONUCI engagera près de 7 000 éléments 

militaires et de police en soutien des 25 000 militaires, gendarmes et policiers 

Ivoiriens déployés pour la sécurisation des élections.  
 
La Force de l’ONUCI sera là pour soutenir les autorités nationales dans ces efforts. 
 

Lors de ma rencontre avec le Gouvernement, j’ai aussi évoqué la question du 

financement des partis politiques. 

 

Il faut donner à chaque formation politique qui y a droit, les moyens matériels pour 

pouvoir participer au débat démocratique. La législation ivoirienne prévoit le droit au 
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financement public pour les partis politiques. Le moment est désormais venu 

d’appliquer cette disposition légale. 

 
J’ai également attiré l’attention du gouvernement sur la nécessité de garantir à tous les 

candidats et candidates l’accès et la couverture juste et équitable aux médias 

publiques. 

 

L’ONUCI ne renoncera jamais à rappeler que la liberté de la presse est une exigence 

de la démocratie.  

 

Pour l’ONUCI, ces élections sont également l’occasion pour renforcer notre présence 

à l’intérieur du pays. Cela  nous permettra de suivre les événements électoraux au plus 

près et d’apprécier avec davantage de finesse le bon déroulement des élections, 

surtout au niveau de la sécurité.  

 

Les structures décentralisées que nous avons mises en place renforceront notre 

capacité de veille et d’analyse de l’environnement électoral.     
 
Mesdames et Messieurs,  
 

Le contexte politique a profondément changé par rapport à l’élection présidentielle de 

2010. Le consensus politique qui a prévalu lors de l’organisation de l’élection 

présidentielle s’est brisé. Aujourd’hui il faut tout œuvrer, tout faire pour que ce 

consensus soit rétabli.  

 
La contribution des hommes et des femmes politiques, votre contribution,  est capitale 

pour la consolidation de la paix, de la stabilité et de la démocratie en Cote d’Ivoire. 

En tant que candidats et candidates à un siège à l’Assemblé Nationale, j'en appelle à 

votre sens de l’Etat, je dirais même à votre éthique de la responsabilité.  

Il est de votre devoir d’adopter un comportement digne et responsable qui contribue 

au succès des prochaines élections du 11 décembre et qui renforce  l’image de votre 

pays dans le monde.  

 

Commencez dans le cadre de la campagne électorale en vous assurant que vos 

discours répondent à une logique de réconciliation et de pacification nationale.  
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Il faut rejeter toute forme de violence, toute forme de haine. 
 

Comme vous le savez, le Code de bonne conduite signé par tous les partis, 

groupements et force politiques en 2008 demeure encore valable. Cependant, je vous 

encourage à aller au delà de ce Code, et à vous engager avec conviction dans le 

chemin de la réconciliation nationale.  

 

Construire une culture du respect mutuel, tisser des liens entre les hommes et les 

femmes dans le respect de leur diversité, bâtir une société démocratique rassemblée : 

voici nos impératifs pour cette campagne électorale.  

 

Je vous encourage à jouer votre rôle de citoyen et de leader de façon a ce que ces 

élections deviennent un exercice démocratique dont tous les Ivoiriens seront fiers. Je 

voudrais vous assurer que dans le processus de consolidation de la paix et de la 

stabilité, l’ONUCI sera toujours à vos côtés. 

 

*************************************************** 
Pour toute information supplémentaire, prière de contacter:   
 
Hamadoun Touré, Porte-parole  
Tél. : +225-06203305 ; Portable : + 225-05990075 ; Fax : +225-020235107 
Email: hamadoun@un.org. 
 
http://www.onuci.org 

 

 

 


